
Rapport de voyage au Congo BZV ( Février 2006 )  
 
 
Profitant des vacances scolaires de février 2006, Marie-Cécile Blin-Mestre de 
Laroque s’est rendue au CongoBZV. Elle y a été accueillie par les autorités 
congolaises et  la population. Tous gardaient en mémoire la qualité du travail 
effectué depuis 1998 au Congo BZV et demandaient que cela perdure. 
 
Durant ce séjour de trois semaines, elle s’est rendue, successivement, en missions 
de travail dans les départements de la Bouenza, Lekoumou et la Likouala, situés 
respectivement au sud et au nord du pays. L’objectif poursuivi était d’évaluer la 
situation de ces régions, aussi bien au niveau socio-sanitaire, que culturel.  
 
N’ayant pas séjourné au Congo depuis 2002, elle a pu constater que loin de s’être 
améliorée la situation générale s’était largement dégradée. Le présent document est 
un état des lieux observé sur place. Il constituera une base de travail pour l’avenir. 
 
Santé :  
 
- Coûts très onéreux des soins.  
- Manque de centres de santé. 
- Manque de personnel compétent.  
- Absence de prévention. 
- Automédication. 

 
Education : 
 
- Manque de personnel formé. 
- Manque de salles de classe. 
- Manque de matériel didactique. 
- Manque de formateurs. 
- Taux d’abandon scolaire des jeunes très important.  
- Classes surchargées. 
- Recul frappant de la francophonie.   

 
Culture et vie social :  
 
- Insuffisance de centres culturels.  
- Recul et risque de disparition des traditions. 
- Manque d’infrastructures sportives, de bibliothèques, d’animateurs.  
- Recul de l’alphabétisation et de la pratique de la langue française et de la 

langue locale. 
 
Economie :  
 
- Dégradation des voies de communication  
- Accès difficile à l’eau potable et à l’électricité.  
- Manque de formation aux métiers artisanaux ou autres.  
- Vieillissement de la population active.  
- Taux de chômage élevé, découragement et passivité. 



 
Ce constat inquiétant l’a d’autant plus persuadée de la nécessité d’agir rapidement, 
même si il ne peut s’agir de se substituer aux efforts locaux.  Ainsi, le projet 
d’installations d’infrastructures d’éducation, de sensibilisation à la santé et de 
formation aux métiers, reste le point prioritaire pour l’association.  
 
Si vous souhaitez vous associer à ces démarches, il est possible de nous contacter, 
pour proposer tout type d’aide telle que : matériel, fonds, temps…etc….  
Les besoins à pourvoir en priorité sont actuellement : le matériel médical de tout type 
et le matériel pédagogique. 
 
Les besoins sont immenses, la liste n’est bien sûr pas exhaustive. 


